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ne (a l lancé en sens inverse. 
C'est pour cette raison que le chef de aara d'Ilalluin 

vient d'être invité * faire valoir ses droits à ia retraite à 
partir du 1er juillet prochain. 

B l ê u é p a r l a o b a t e d'une pontre e n fer. - Un ou 
vner monteur de MM. beuque frères, constructeurs an 
liruu l'am, Désiré Heban, âge de :!.' ans, demeurant rue 
de* Champs, soulevait un sommier en fer qui, lui échap­
pant de< mains,retomba d'une certaine hauteur Ini fit de 
grava* ooatnaions au cou-de-pted droit et aux orteils. 
M. le docteur Bernard n'a paseoBstaU do fractura; mais 
la euenson complète n'eu demandera pus iiijius plu 
Meurs soninmes. 

E x t r a d i t i o n trwii c o u r t i e r e n bi jou Icr ir . — Mardi, 
«an uut- heure dt 1 aptea-ullili. deux geudai mes i<- liruxelles. 
uni auieiu' à la rruiiliere de la Mai lien' Anloiiy-Hcrcule Mi 
(Un. a t M l l a t M if**, 1 Verrière, canton de Henie iSuitMO. 
courtier en bijouterie, contre <JUI un mandat .1 ai ret avait -le 
décerné par le joga aVniHlrnctioti de Besancon, le H auùi 1K95, 
du chef u a b w de confiance. Il était alors liasse eu BeJaique 
et avait réussi jusque dans ces derniers te 
aux recherches de la police belge. 

H sortait de la prison de Saint-Uiltes. 

I n t r i * l e p e r s o n n a g e . - Lundi aprésmidi. Joseph Lé­
man. &((• de 58 ans. qui passait me du Ulauo S.;au, en état 
d'ivresac. au moment on les jeunes lilles sort aient de I école, 
s'est livre eu leur présence aux art. s les atM r. voilants. Il a 
été arrêta maidi dans la matinée pour outrage* publics a la 
pudeur. 

P e t i t » l a i t * «te p o l i c e . — l.i Mitai a arrêté mard 
ouvrier charbonnier nomme L*-onaid liernaert contie ipn ; 
été pris un ariele il expul. 

l u e jeune tille de 17 au 
turc a également été Ilica 
de ses eoiupagues-

Knh;' nu voyageur en descendant d'un train a la gare sest 
livre a de- i i l i i w m n u lia •imiTnu goût a propos des geu 

l i o l l l l l , II. D... Iialjltant Lille 
I et due for-slarmes, ra <;u 

me. C'e»t ne je 

M o o r a u x ' La marumlï. Trois jeunes gens 
avaJen' ma aaacçu* latHli -tr. s a moment où ils s/ap 
ôrétaiei'i i d i ' v u m i n el pter, au qnart.er du \er l -
Prè ' il^ avaient uuju pris un lapin. Les maraudeurs 
étaient parvenus à se déroba», mais l'a» d'eux, rraeeoi i 
M de) Roui - s , a été arrête mardi i.iaiin : il a dénoncé 
son frère Jean et un ami uowaiù IX.. 

H a l l u l n 
jours, le • 
installe- et 
Postes o> ! 

Le Btveaa été l'oMes. — li puis quelques 
î , ; l< I '.grapli.qu•! et télégraphique, si ni 

lia:.s le nouveau llitreati des 
DU ùe la Q v e . 

peti-Lesgreres — l-i silu ilimi n'a change en ri> n 
dant la f'He i-ommiiii.ile. «à- n'eat i|U aujourd'hui, mer­
credi, quel les m i r a rat» r ire ilétéiué» a Dations ponr-
lOUt a .on ' Ile'J. 

I f a r o q c » Baruuul. — l'a tmn au M M i >a;,l des pau­
vres — L'eat dimanche pi «liai». 5 Julu iiu'a.tra lien le 
carrousel monte, orçani'é par nn eronua .1 amateurs an 
profit des pauvres de lu commune. I.a mas.que n.uniei-
pale prêtera son concours a cette fêle, f-e cortège 
i„-..,ï.r* mi i.>i..«ui d.i I lntreuùl uuiir parcourir les p formera au hameau dé 1 Kutiepoi pour parcourir le 
cipales rues de Marcq. 

[inu 

t o l l l l i l i i u i c . l l i o l l -
S t M i l ' i I 

ax .x « r i . 
d'as.-i-tcr 
3 h. I Ii. n 

objet île I 

• lll.'.lel-de Ville, a l'on 
,„, P,,,t,-lali..n aiq 

contre 'a deiniere . nciilaiie des peiguein 

M. D r a m e l . pro/esseur t la facult 
est nommé membre u'ii Conseil siipern 
publique. 

{ . é l ec t ion du oanton Sud. — L a profees lon de foi 
de at Gronler D a r r a g o n . M. GronH r-llarragon, 
candidat au conseil iéneia l , dans l'élection du dimanche, 
vient d'adresser anx électeurs la circulaire suivante : 

• Mes cher* eoncHoyens. 
n Le Comi té Hep i l l i h 

l'une.'xmile poui part 
l'élert."'! du : i 

„ j'ai cru qu 'I 
au Cuu»e;l générai. < 
dévoue répnblicain ^ 
de résigner s >n mai* 

» Vivant depuis pli 
nall Ion- les besoins 
les revendications de mes concitoyens. 

. Pendant douze ans. j'ai eu I honneui de vous représenter 
au consiil municipal de Lille, et voua |.oiiveï elle aMUies que 
si voua ui'acioideï de nouveau votre . onliame. je porterai au 
Conseil gênerai le- mêmes sentiment» républicains, et les lUé-
m e s tiaditions d'indépendance qui m'ont toujours servi de 
KUide U.-ius les actes de 

» Né mvu-mêiue da 

de la Hépliuliqu 

ni de i i devi.n d'accepté! la candidature 
.ini m'était offerte en remplaaanient du 

M. Ciiaudel.que l'état de sa sauté a obligé 
udat. 

; de 30 au-

i imbliqu 
l'aurai partieuhé-

de faire aboutir, tontes les réformai destinées 
a améliorer le soi l des travailleurs si nombreux dans nulle 

quartier. , -„ r^ r„ »..„< voulez bien m'accorder vos 
ptei. ne'» cher» concitoyens, 
mon entier dévouement. 

Vive la République 

a Et. comme je i'."spere. vo 
libres suffrages, vous pouvez 
demain comme par le passe. 

» l.roui.M -liai i avnn. 
Négocia."1', ancien Conseiller municipal 

<: oncerts et SpeCt^les 
«.nclena La t o m b o l a de l 'Aeeoctatton a m i c a l e d e s 

, ) , , » de 1 éco le de l a r u e A r c h l m é d e . — l.uns la . '* lB 

des numéros gagnants de la tombola des Anciens élèves 
de l'école de la rue Archunède, le huméro 9 9 1 a été 
omis . 

D'anire pari, les numéros8.970 — 6.050 — 715 — 9.93» 
4 . t ï o e t Î .B î t , ont été inscrits par erreur comme ga­

gnants. Ce sont, en leur lieu el place, les numéros : 
H.971 — 0.051 — 7.151 —9.B39 --i.lS9elS.631. 

CORRESPONDANCE 
* / , , /ûr . '""'* publiée tians ceM/i partie du lourtial n'enga-
gtnt m l'o '̂Ht'QW >'• ia rei».o»tafrit.|. r ta rédaction. 

l a e n c a m é l e c t r i t t u e s . L e s c a r l e n d ' a b o n n e m e n t 
Houbaix, i juin 1806. 

Monsieur le Directeur 
du Journal de Houbaix, 

La Compagnie des Tramways ne délivre plus que des 
abonnements mensuels. 

I n vos abonnés demande, ce matin, dans le Journal 
de Roubaix, quel est le but do. celle mesure 

Pour le savoir il faut, paralt-il. sauresser à l adminis­
tration municipale collectiviste qui a interdit à la Cie 

•des tramways, la délivrance de cartes de plus longue 

Mais si l'on ne peut plus obtenir d'abonnements de 
six mo'is on d'nn au ou peut, m'assure-l-on, demander 
en tire séide fois six on douze caries meniiuellts el cousé-
cul in» ' il suffira de joindre à la demande autant de pho­
tographies du titulaire, que celui-ci désire de caries 
mensuel les . 

Comment trouvez-vous cela ? 
Veuillez agréer, Monsieur le U.reelour, etc. L- *> 

l / a r r o s a g e d e * r u e * 
Kuubaix, i juin 1896. 

Mousieur le Directeur 
du Journal de Houlmix, 

Une requête à l'Administration municipale : 
l .e boulevard de la Bépubliqae, a Roubaix, ne pour­

rait-il être arrosé tous les jours.comine l'est le boulevard 
Cambetta, à Tourcoing, dont il est la suite ou le com­
mencement, comme on voudra t 

Chaque fois quo le temps est sec pendant quelques 
toUi'S il est absolument impossible de séjourner sur la 
ulale-forme arrière des cars électriques qui circulent 
sur cette l i tne . iraulre part les riverains sont obligés 
de tenir leurs maisons normétiquement closes, tant la 
rtoussière est intense. 

L'eau de la Lys serait-elle plu» uuere a Houbaix qu'à 
0. D. 

I juin 1896. ltoubalx, le 
Monsieur le Direclenr 

du Journal de Roubaix, 
Depuis que le soleil fait rage et que la sécheresse 

s'accentue, on n'entend dans toute la ville que des plain­
tes sur le manque d'arrosage, surtout dans les rues sil­
lonnées par les tramways électriques. Chaque vo i -
voilure soulève dans son passage rapide des nuages de 
jioussière qui rendent impossible le séjour sur la plate-
lorme d'arrière lant pour le conducteur du car que pour 
'es voyageurs Au boulevard de Deatirepaire qui n'est 
•a <nais balayé et dont le pavé est couvert de dix centi-
Ine.-'-es de poussière de charbon, le tourbillon qui suit le 
car re s e m b l e aux plus épaisses fumées de nos chemi-
iiées rt'i.«ine et les paasants pendant quelques minutes 
mit l'air J e circuler dans une brume épaisse. Pourquoi, 
«. iVs inïéL-leurs des tramways ne sentent pas la néces-
* ié d'arrorer leur voie lerrée, ceux de la ville n'imitent-
t ls pas c" qu, s? /ail Mi t KUts-Lcis, dans la petite ville 

< ï e t a 8 « ^ r e Pdè f / v m n e ' vient d'ulHiser le réseau des 
Tramwâvs électriqut?» pour assnrer d'une manière rapide 
J t ^ m n o m i d u e arrosage des rues travejrsées par ces 
v o i t ? oùdésert dewaio téS citernes inns égaleruôct par 
™„ trolley Prenant le K u W sur le conducteur aéjleu 
S e a l g n e P Chîuue w u por.e deux Pulvérisateurs 
places f u n sous fe châssis, l'autre.anr ' ^ ^ t é s «ont le 
débit peut être réglé par un levier placé à ij«vaut de 
véhicule à portée de la main do conducteur. Le premter 
S r i T arroser enlre les rails, le second arrose la chaus­
s é avec une rapidité inconnue jusqu'ici. Chaque wagon 
ctte-ne porte H mètres cubes d'eau et pèse en f a r g e en­
viron 13 tonnes. Dans l'intérêt de son personnel et de 
ses v o l e u r s la Compagoie des Tramways devrait 
adopter ce s " s è m e et le s lrv ice de la voirie contribuer 
^our m P » r V a : a dépense de cette installation. 

Agréez, ele, 

Ecole des Sciences Sociales et Politiques 
3 D E L I L L E 

CO.VFÉRKNCES D'ANTRHOPOLOGIE. — 16" CONFÉRENCE 
RACES ET LAN(ilTKS (SUITE), PAR L'ABBÉ l'ANMER 

Dans sa première conférence, M. N i w f t r i retracé l'histoire 
dos iat.tfin>s. dans la second-», il en fait lu uéograptiie; il étudie 
leur répartition sur la surface du globe. 

L'humilie a commencé à parler par monosyllabes. Plustard, 
le langage s'est perlectioiMM M certains peuples ont parle des 
langues motus rudimentairea; mais les autres ualioni» en sont 
restées au système monosyllabique : parmi celles-là. il faut 
citer au premier rang les peuples de rKxtrème-orient : Chi­
nois, Annamites. Siamois, etc. 

Dans toutes nos langues occidentales, l'idée principale est 
contenue Jaus un monosyllabe qu'on appelle radical ou racine: 
ainsi am d'où dérivent amour, aimable, aimer, etc. Comme on 
le voit par les exemples que nous venons de cilei, chez nous, 
la racine est susceptible de se modifier. 

Dans l<j> langues nioti'tsyllabiques. il en est tout autrement : 
ou iiereucontie que des racines invariables; et, comme les syl­
labes que l'homme peut articuler ne dépassent guère 100 ou 
500 la même racine reçoit différents sens suivant la position 
qu'elle o-cupe dam la phrase ou l'intonation que lui donue 
celui qui la prononce. Ainsi, par exempte, eu chinois, tao signi­
fie : ravir, drapeau, froment, chemin, mener ; ou a les sens 

! suiyants : détourner, véhicule, forger, rosée, pierre précieuse. 
1 ,je* langues monosyllabiques sont donc par la mémî1 peu 

perfectionnées • les langues agglutinantes réalisent sur elles 
uue amélioration Jtusihle. Ce qui caractérisa celte seconde 
variété de langage, c'est qu'outre les racines facilement re­
connaissantes, ou trouve un élément relatif qui a été racine 
ans. temps anciens et qu'il est absolument impossible de re-
con nai iit-

On compte Oilinairement dix-huit groupes parlant les lan­
gues agglutinante*. Les principaux sont les suivants: 

1- Le groupe ouralo-aita/qi'o. qui comprend les Sibériens, 
les Japonais, les habitants aes deux Amériques, et onliu les 
Turcs dont le /angagd est un modèle de logique parfaite. 

•*• Le groupa duavjjien, dont la langue est encore ,..i. '.. AU 
sud de l'Himalaya par ce .,11; reste des populations primitives 
des Indes : celles-ci, en effet, a l'arrivée des Aryens, se refu-
gièrent soit dans les montages, soit même en Australie, en 
passant par la Wajai**. 

3- Le groupe africain, dont le principal représentant est sans 
contredit l'Egyptien. 

Enlln, une dernière étape du l»iiga^e nous conduit aux lan­
gues â flexions, qui sont le type le plus parfait qu'on ait ja-

1 mais parlé. Ce qui les caractérise avant Joui, "'est qu'on veut 
1 fans du mot uue unité vivante, et que dans ce but on ne re­

garde ni à chanjei les racines, ni à altérer les désinences. 
Ici deux groupe* principaux; le groupa sémitique et le groupe 

hiqdo-curopécrt. 
Le premier groupe comprend l'assyrien, l'hébreu, l'arabe et 

l'éthiopien il est caractérisé par l'absence de 1er mas m.stapny-
siques. exprimant d£s idées suprasensibles, par exempte, rai­
sonnement, conscience, r«icords. Par contre, le langage sémi­
tique est d'une rkhes-e exubérante pDiir exprimer les choses 
sensible ainsi, en arabe, il u'v a pas moins V :;oo mots cor­
respondant à l'idée de lion et 1.000 à celle d'epée. 

Le second groupe des langues à flexion, la famille hindo-eu-
ropéenue comprend le rameau aryaque (iodes. Perse, Armé­
nie) qui s'est conservé le plus intact, le rameau gréco-italique. 
le groupe des langues slaves et germaniques, rnlln celui des 
langues celtiques (gaulois, breton, irlandais) qui est le plus 
dégénéré parce qu'il s'est probablement sépare le premier de 
laïiranche-mére. 

En dehors de cette classification, reste lis basque, sorte 
d'épave qu'on n'a pu faire rentrer dans aucune catégorie 
connue fi qu'on ne sait trop a quel groupe rattacher. 

Telle eat la dispersion des langues à la surface du globe. Elle 
conUrme entièrement les données de la Bible, à laquelle d'ail­
leurs la science anthropologique n'a jamais opposé de démenti 

x, malgré tous les efforts et toutes les attaques des cnue-

T r i b u n a l c o r r e c t i o n n e l d e L i l l e . — Audience du 
mardi S ju in . — IVBKSSE E S BÉCIDIVE. — Dimanche 31 
mai d»u» i* coursât i» l'après-midi, Victor Périsse, qaa-

mis du'christianisme et de U religion. 

N O R D 
On pe t i t g a r ç o n aa «Saint Pol- lez D u n k e r q u e mort 

•ou» u n éboulemenc dan» l e s n o n e i . — l u peul 
garçon do tt ans, Robert Leroy, dont les parents habi­
tent m e de la S'tinaritaine, jouait dans les Duues. qaaud 
un éboulement se produisit, eûseveiissaut le petit sur-
çon. hoberl Leroy a été retifé asphyxié. 

jLe oontcrèa a g r i c o l e d H a » e b r o u o » . - - Les Associa­
t ions agricoles des quatre cantons d'ilazebrouck (nord et 
sud), ont tenu, lundi dernier, 1er juin, leur congrès 
annuel, dans la grande salle de la Fleur de Lyon, i 

•ffïr**roock. Trente-cinq associations étaient repiésentées 
par des membres de leur bureau; plus de 100 cultiva­
teurs oui suivi ia discussion, qui • ' • cessé d'être ani­
mée et intéressante. A midi et demi, un banquet a réuni 
un bon nombre d'entre eu», autour de l'abbé Lemire, 
député, qui dirigeait les travaux diicongrès. I n compte-
rendu sera publié. 

signal avait été donné et il se rendit à p iedxMa garo de [ rante-quatre ans, portefaix, importunait les consomma-
Honcq, où il arriva à temps pour empêcher qu'un train leurs qui se trouvaient sur la terrasse du Café Modem? ; 

ii était dans un état d'éoriété des plus manifestes, l a 
agent le mit en état d'arrestation. Porisse en est à sa 
Irenle-troi jiènie ou trente-quatrième condamnation ; il 
lui est infligé nue peine de deux mois de prison, cin­
quante francs d'amende et la déchéance des droits pen­
dant deux ans. • 

CONSEIL DE PRÉFECTURE 
Séance du mardi S juin 

L E S É L E C T I O N S C O N T E S T É E S 
Le Conseil du préfecture a, de deux a s ix heures el de­

mie du soir, dans sa séance de mardi, commencé a 
pxnrrviipr les protestations contre un certain nombre 

uiuiiiclpali . Dèi ;;v;iiii l'oavartar* de l'an 
di. u•'.'. I.mte iviiceinte réservée au public était bondée. 
Sept .i ini.l m< iiihres .lu liarreau sont :i--is au baea de la 
.1*fense, attendant leur l o n r : la tslile de la presse est 
auisi entièrement occupée. 

Non* allons H huiler les alfaires n"' inléresaeirl parti 
eii.iè.-ei.ienl n'ilre rayon : disons loat d'abord I|1IH If.iiles 
le.-eau.e- ont été mises en délibéra, même celles où les 
parties ne se sont point présentées poar sonteuir les pro­
testations ou y défendre. 

I.KS Ki.i.rrioMs D'HaLurm. — C'est M. le conseiller 
Grand, qui d'alllanri a présidé peudant loul le cours de 
l'aiidienc. , qui a (ait le rapport dans cette affaire. 

Laréelaiiialioo est formais* par H. Walbron-.v.i'les-
eamBSî • • Dauchie, avocal, expose les .>.-iêfs : il soutient 
qu'il à été employé par M. Lemailre Homluelie et son 
parti des mai.o'uvres et des procédés de nature 
à vicier les élections; sortent dans la section dn Mont, 
.m l'écart .ntre les derniers ëius et les antres can.lirlals 
est fort p. n important, de vingt-cinq à trente vo is . 

Il reproche i' ti-.r.l au inairo d'avoir publié une bro­
chure ou il ennuiera.t lout ce qui ava.l été f..il p ii.lanl 
tes quatre dernières auuées par le i:..nseil f er lante ! 
d'avoir ai l i .he que les adversaires n'avaient rien à 
répondre nnuqaecet le publication n'avait sou evé aucune 
protestation. 

Ii ( r. I. mi en outre que les Sociétés de Vingt, sous l'ap­
parence de réunions de patrons el ouvriers n'étaient, en 
réalité, <;:ie .les embrigadements d'électeurs e! des 
n: y i de corruption élecioiale. 

(lu > V a u n a i l et on y buvail fréqueiiiineut dans de , 
prt.porlions telles que ce n'est pas la minime cotisation 
qui pût en faire les frais; l'argent venait d'une aulre 
Matée. Ces Sociétés de Vingt jouissaient de l o u e s ies 
avantages, puisqu'on leur accordait à discrétiou des per-
miesions du retraite jusqu à minuil. 

I v avait pour préparer les élections des nuées de dis-
trtbniears; on est allé prendre à leur domicile, au» Irai» 
da comité, des naïades el des inimités : il a été affiché 
un pamphlet contre le Barbare, l'un des chefs du parti 
oppose aux candidats de M. LeinaitreUonduelli;, et euliu 
le bureau anraileta constitué avec des créatures du 
maire. 

•!• .. .. r Cuamard qui se présente au nom des candi-
•.'.:.s r'i's, plaisante agréablement la manière dont on 
se pîrit a grocsic la porte* de loiile une série de faits 
san lance : ce qu'il y a de particulièrement ro-
.!• rqôaDIe c*eat l'on n'apporte pas le moindre embryon 
. l e i i e u w : de toutes ces allégations, pas le pins anodin 
des ceftilicals. 

Ces sociétés de vingt, elles existent par'.out d:-n'. let 
grandes vtlles ru. .,,i, iie'-ue en dehors des période* .'• .'Lo-
rales: à «apposer qu'elles soient l'oceaMon dn réuutons 
préparatoires aux élections, ou serait c i grand cri-
ine?. . . Uu'est . e après tout que les comités et soas c o -

tlonulf, »' '''• u'esl des giou|.":,,e!ils de plu; ou 
de moins de vingt pets u'iies t 

y u o n ne vienne pas parler non plus de celle fameuse 
naee. de distril.uleui's du bulletins ils étalant, en tout, 
onze ! . . . 

I.:\ composition du bureau était, tltl on.tonle préparée, 
in.'ds arori pourquoi no voit-ou pas dans le procès verbal 
la moindre protestation : et cependant ce grief a éle 
sigaalé par M. \ V . . . l'anniUM politique de .M. Leiuailie-
BÔndaelle. 

Kn ce qui concerne le transfert des infirmes jusqu'aux 
bureaux de vole, toujours le mena système des asser­
tions pares et simples .. 

Quant an pamphlet qui a été listribué . i .u Hallnin a 
propos de M. lJ)inaltrc Uonduelle, il ne contient que des 
attaques telles qu'on en voit ordinairement en pareille 
circonstance: et d'ailleurs M.Lcniaitre-li indu.tlle en icuic 
tonte paternité. 

Kn rwin i é , il n'y a dans toute celte alTaire que la ma­
nifestation d'un» mauvaise hiinieur d'ad versai les poltli-
ques lioiit tes combinaisons ont échoué. 1^ Conseil fera 
bohuc justice de tonte» ces ail .'gâtions -ans fondement. 

y. I.elailleur, cominissaiie du goiivernemeiit.s'eii rap­
porte à la jnslie.edu Conseil de Préfecture, 

L u s i i t T i n m na l Y n i a n r — il s'agit •'opération* 
électorales déférées par le Préfet : parce qu'il a été élu 
dans le même conseil deux beaux-frères, MM. Lemau-e-
TrulfaiH et Detatlre-ïrullaut. 

La* i lmi l inni an MAHCJ ont donné lieu à la ptotoato 
lion de M. Sénéchal contre l'élection de MM. Monnier et 
Nortel'o Isidore. Ces deux dernières affaires ne compor­
tent aucune discussiou, les parties n'ayaut point jugé 
utile .le présenter verbalement leurs observations. 

LES KLI:I.I'IOS - ni: I.II.I.K. — M. Coussemert a élé é lu 
grâce I une erreur matérielle ù son prolit de cinq cents 
voix: y a t-il lieu de proclamer élu le candidat, Irente-
septiènte qui a obtenu le plus de voix, c'est à-dire M. 
Desuiit.ont, ou y a-t-il lieu de procédei à uue élection 
nouvelle ponr le remplacement de ce candidat? C'est la 
question que 'e conseil aura à trancher. 

LES ÉLECTIONS DE FOURMES. — Ici surgit 'un point de 
droit intéressant. M Gombert, directeur de l'école pri­
maire supérieure de Fournes, a été élu conseiller muni­
cipal; était il éligible? Non, si on le considère connue un 
instituteur public: oui, s'il n'est qn'uu chef d'institution 
sans mandat ofliciel. 

A tel égard deux particularités sont signalées, c'estque 
M. Gombert esl nommé par le DMBlelre el ses adjoiuls 
„ «iliaires par le préi'et. Kn second lieu, le local de 
?,V" . - 'ûnaire communale do Fournes se trouve dans 
i „ , rtTi,,,;,1rt„-'.a»d9 l'établissement de M.Gor.i!.'ert, lequel 
les donne » r e t n . t e r * t t l 4 '» commune. 
l 6 U X L O U se'résout Z « " £ & £ ? ? £ & £ £ . 
1886 sur le personnel enseignau, ? l <>"'* '* '-™1}. d * *»" 
voir quelle qualité légale il y a lieu de (,:.nai-r a " • o o m ' 
bert en tant que chef d'institution. 

U n h o m m e b r û l é Tir à Bernée . — Dans la nuit de 
dimanche A lundi, quelques passants entendirent des gé­
missements sortir d'un buisson bordant la route au lieu 
dit « le Riez ». 

Ils aperçurent gisant inanimé nn mendiant habitant 
Aix, près d'Orcbles, le sieur Henri Donnez, qui était 
atrocement brûlé. En voulant allumer sa pipe, il aurait 
communiqué le feu à ses vêtements; le corps du malheu­
reux ne formai! plus qu'une plaie affreuse 4 voir. 

On le transporta au café Breton, où il reçut les meil­
leurs soins. 11 ne pourra probablement pas survivre a ses 
brûlnres. Ce malheureux se dit en route pour l'IiùpiUI 
de Seclin. 

U n Incendie a. S a l n n b i n e n - W e p p e . — Dans la 
nuit de luudi à mardi, vers trois heures du matin, un 
incendie s'est déclaré chez M. Dartois, sêcheur do chico­
rée a Saitighin-en-Wcppe. Les secours furent prompte-
teiijeuts organises. 

l'ans le sauvetage, un voisin, M. Jules Dassonville.est 
tombé d'une hauteur de quatre mètres, mais ne s'est, 
heureusemen!, fait aneune blessure. 

Les pertes, couvertes par une assurance, sont évaluées 
à 30 000 francs pour les batimeuls el 00.000 pour les mar­
di ili.i.ses. 

On attribue la cause de ce sinistre à un echaulïenient 
des cosselles. 

B a l l l e n l . — (?i accident à la gare. — Dans l'après 
midi de mardi, la machine du train de voyageurs qui 
entre en gare de Lille a 1 heure 14 est allé heurter un 
train de marchandises en stationnement à la gare de 
Baillant. 

Lu choc formidable se produisit, et le wagon fut mis 
en pièces: les marchandises qu'il contenait sont complè­
tement avariées. 

Les vrvageuis , qui ont ressenti une forte secousse, en 
ont élé quilles pour la peur, aucun d'eux n'a été blessé. 

Cet accident a causé un retard d'une grosse demi-
heure dans l'arrivée à Lille du train de voyageurs. 

l i T V r - n v i I . . — HOUBAIX. — Déclarations de naissances du 
mardi * juin. —Augustin llenioii. rue des Anges, cour Frère 
II. diu. i. — Jean liaptiste Vaiiliontle. rue Muleslieites, cour 
Douigois. 3. — Julia l.emaire. Hùlel-llieii. — Auguste Mourra. 
Granda-Hue, 337. — Isidore Grousseaux, rue Buffon, cour 
W altel. 2. — Kacliel Desbonnet, rue d'Kstaing. 3. — lïéclara-
i .o.s de décès. — Augéle Parsy, i mois, rue de l'Aima, i80. — 
Cl ailes Vuiilacre, 30 ans, Hûlel-ilieu. — Théodore l.eiebvre, 40 
ans. Motel-Dieu. — Germaine Desiumaux, * ans 8 mois, rue 
l'.luorliematlle, cour DelToux. 8. — Madeleine Herry, i ans, 
Holel-liteu. 

T0URL01KG. — Déclarations de nauiancei du mardi S 
jttht. A.-tulle Vantsunt, rue d'Anvers. — Georges Matebare, 
nie de la Vigne. — Louis Diiratleati, rue des Phalempins. — 
Victor Cliiéliiii, nie Masutel. — Lucienne Catrisse. rue Saint-
Paul. — Jiifiarufioiis de déci'A. — Mûrie Dancelte. Îi8 ans, sans 
profession, rue Muuvaux loi. ~- Arthur Dervaux, iâ jouis, 
chemin du pont de Neuville, 38i. — Victor Leleux, 10 mois,rue 
Nain, mm D.ii-oulumbier H.— Hubert Declercq, 16 jours, rue 
Pont de Neuville. — Emile Keii.ut, M) ans, tonnelier, rue de 
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mm fMHtIS k OIIITS 
Les amis et connaissances de la famille DESCAMPS 

iiANCKTTE, qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de fore part du décès de Dame Marie-Louise-Amélie 
DANCETTE, v e i n e de Monsieur Louis DESCAMPS, décéd.'e 
à j'onrcoing (H.an•• Seau), le .'il mai IH'Jli, dans sa M* 
année, administrée des Sacrements de noire mère la 
Saint* Eglise, sont priés de considérer le présent avis 
comme eu lenaui lieu et de bien vouloir assister & la 
Messe de Convoi, qui sera célébrée le mercredi 3 juin, à 
0 heures, aux Vigiles, qui seront chantées le même 
jour, à o heures l | î , et aux Convoi et Service Solen­
nels, qui aui'.ut lien- le jeudi 4 courant, à 10 heures, 
en l'église Saint-K'oi. — L'assemblée à la maison mor­
tuaire, rua de Mou vans., u n , à o h. ;i|l. 

Les amis et connaissiinces de la famille VANLAERE 
VEIlSTRAETE. qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre île faire part du décès de Monsieur Charles VAN-
l.AEIti:, marchand de beurre, décédé à Roubaix, le 1er 
juin l8Mii, dans sa :t8e année, administré des Sacrements 
de notie more la Sainte Kglisc, sout priés déconsidérer le 
préseul avis comme en tenant lieu et de bien vouloir 
assister aux Convoi et Service Solennels, qui auront 
Itou le jeudi 4 courant, à SI heures, en l'église du Très-
s onl-Redempteur, à Roubaix. — Les Vigites seront eban-
li i s le même jour, à 4 heures. — 1,'assemblée à la inai-
sou mortuaire, rue Pterre-de-Houbaix, 189. 

Un Obit Solennel du Mois sera célébré en l'église 
Saint-Martin, à Roubaix, le jeudi 4 juin 1896, à 10 heu­
res, pour le repos de l'âme de Monsieur Louis TOL'LE-
SiONDE, veuf de Dune llortense CI10MRART, pieusement 
décédé a Roubaix, le 3 mai IHu, dans sa 74e année, 
administré des Sacrements de notre mère la Ste-Eglise. 
— Les personne; qui, par oubli, n'auraient pas reçu de 
lettre de faite part, sout priées de considérer le présent 
avis comme eu tenant l ieu. 

ÏX-.C31-IC»>XJE3 
A l a Chambre . — Mânes du S juin. •- La Chambre 

aborde ia discussiou prorogeant la loi de I8SI4 sur les 
élections communales. 

l'abbé lu . u-. préconise l'admission de l'âge de 2& 
ans el des Iro s votes et demande la représentation propor­
tionnelle simple eu intégrale. 

M. Schollaert, ministre, s'y oppose. 
On passe à la discussion die la loi provinciale. 
Après une longue discussion, l'art, i. fixant les élec­

tions provinciales au 20 juillet, est rejeté par 00 voix 
contre 43. Les autres articles de la loi sont adoptés par 
US voix contre 60 el 5 abstentions. 

M. bernaert déclare s'être abstenu parce qu'il ne vent 
pas, par son vote, maintenir le régime majoritaire, même 
provisoirement. 

Au S é n a t . ~ séance du 2 juin. — LES RÊC.I.EMENTS 
O'ÀTKUKBS. — M. Coreman, rapporteur, développe ie pro 
jet au nom de la commission. 

M. Vercruysse se déclare favorable au projet, tout en 
formulant des critiques de détail, 

M. de Monteliore.après avoir félicité le ministre de. son 
initiative, formule cependant une série d'amendements. 

.V!. Plissart déclare qu'il volera le projet dans l'espoij 
que le gouvernement ne fera pas attendre d'autres pro­
jets 1res nécessaires, tels que celui sur la rémunération 
des miliciens. 

AU cours de la séanca, le Sénat a voté l'érectiou d'uue 
justice de paix a I .«IWT. . 

La séance « été levée a 4 h. 5o. 

I n I m p o r t a n t d i s c o u r s d o M. B e e r n a e r t , p r é ­
s i d e n t d e l a C h a m b r e l i c l g e . — Le rôle des catno-
tiques dans la situation présente.— M.Beernaert, président 
de la Chambre belge, a prononcé au banquet jubilaire de 
M. le comte A. Visart, bourgmestre de Bruges, un im­
portant discours dont nous extrayons les passages sui­
vants ; les catholiques français pourront en tirer u n e 
utile leçon : 

« La lutte est aujourd'hui d'une gravité Indicible, et a nous 
catholiques, la situation inipo e un rùle dont l'importance va 
toujours grandissant. 

H La uroi.te n'est plus seulement un parti, c'est presque la 
nation elle-même. Kn ulle est aujourd'hui la seule possibilité 

- -i qui d'un gouvernement. Sur elle'repose la défense d'J tout 
nous est ehei, et jusqu'au maintien de notre nationalité 

» De là, pour uous des devoirs plus vastes et plus impe-
» Et tout d'abord celui d'uue étroite entente au point de vue 

de la lutte. 
n Assurément, no us différons d'avis sur plus d'une question; 

parfois ces divergences sont même considérables, mais au 
J - la bataille M les faut oublier, les personnalités doivent 

Il ne faut avoir 

•ituation présente. 

s'eiTacer. les amours-propres doivent se taire 
eu vue que le triomphe commun. 

>. Une autre leçon qui se dégage de la 
c'est que nous devons savoir nous placer au-dessus des consi 
délations exclusives et parfois mesquines de l'esprit de parti. 
Puis il impart-; que nos rangs s'élargissent, plus II faut 
que tous les hommes de boa vouloir ; trouvent aisément 
place. 

» N'oublions pas qu'il ne s'agit plus d'une majorité, ni d'an 
gouvernement de droite, mais de là senle majorité, du seul 
gouvernement qui soient actuellement possibles. 

>' Kniiu. mess'ems, pour constituer une barrière efllcace 
contre la révolution qui gronda autour de nous, il faut non 
pas nous renfermer dans un esprit de conse'rvaliou aveugle 
e' immobile, mais pratiquer une politique généreuse et sage­
ment progressive ; il nous faut tenir compte de tous les griefs 
fondés et les recherober pour y porter remède avec la sincère 
préoccupation du bien de tous, et spécialement des moindres 
des plus humbles. 

» 1! n'est pas de piies conservateurs que ceux qui, iiar timi-
dittou parroutme, prétendent ne changer jamais. Tout ce 
qui est. tout ce qui vit passe ei inodilie, comme nous passons 
nous-mêmes,' t ce serait aveuglement ou lolimiue de prétendre 
se soustraire à cette loi de nature. 

» C'est pour l'avoir mieux compris que nos amis de France 
que notre situation politique est si différente de la leur. Ils 
comptent dans leurs rangs de grands noms, de grandes fortu­
nes, de grande talents, niais ils ont suivi, pour la plupart, une 
ligne politique trop négative, et ce p'es'. pas avec des négations 
seulement que l'on établit un programme qui puisse saitsfa.re 
Cl charmer les foules. 

» Il faut (jus \? peuple seule que si nous ne le flattons pas, 
uous l'aimons, et que nous (approuvions. Il faut qu'en ce 

de, encore plein d'énigmes, nous réalisions 
du sort des masses que promettaient les 

le du xix1 

cette améliorât 
philosophes du xvni" siècle et les révolutionnaires issus d'eu 
>— pjûiuesses qui ont fait si lamentablement banqueroute. 

» 11 faut qu'au paiadis menteur qu'on laisse entrevoir à 
l'ouvrier i "avers un brottillaiil de sang et la poussière qes 
décombres, uous oppC;:?"" l e souverain idéal de justice et de 
charité, -qui est depuis dix neuf siècles l'enseignement de 
l'Eglise, que Léon XIII ne se lasse pas de rappeler au monde et 
qui jamais peut-être n'a enflammé de plus nobles, de plus hau­
tes, de plus saintes ambitions. » fOration prolongée.! 

Le rot dea B e i g e s e n F r a n c * . — On rapporte q u ' a v i l i 
d'aller s'installer pour la saison d'été i Oslende, vers ta 
lin de juin, le rpi des belges 9e rendra probablement à 
Royal, aûn d'y faire une cure, car notre souverain 
souffre de rhumatisme. 

Ajoutons que l'état de santé de la reine, dont le départ 
pour Spa reste Gxé au 10 juin, est tout é fait satis­
faisant. 

Mon».— L'enquête svr Aubert. — On avait un inslant 
cru qu'Aubert, l'assassin de DelahaefT, avait été mêlé à 
l'allenlat commis,eu mars i8S»S,sur M. Georges Hantante, 
le banquier montois. 

Il résulte des recherches faites à Bons par M. Coche-
fert, chef de la Sûreté,qu'Aubert n'a eu aucune partà ce 
crimé. : - • - -

J.es r e m i s e * de* m i l i c i e n s de l a F l a n d r e Oool-
denta ie .— (tte notre correspondant de Itruges, le t juin) : 
La remué, des miliciens & l'autorité militaire, pour 1896, 
se fera aux dates indiquées à côté des noms des cantons 
de milice : 

Le 10 juin : Pour le canton de Courtrai et celui de 
Gulleynem (comprenant les communes de Culleghem, 
Heule et Moorseele). 

Le U juin : Ponr les cantons de Menin, (Menin) ; 
Lauwe (comprenant les communes de Bisseghem, Lauwe, 
Marcke, Reckem, Wevelghem) ; Afouscron (comprenant 
les communes de Aelbeke, Luigne. Mouscron) ; Hollegktm 
(comprenant les communes de Belleghetn, Doltignies, 
Herseaux et Rolleghetn) ; Saint-Génois (comprenant les 
communes de Bossuyt, Coyghem, Espierres, Helcbin, 
Moen, Saint-Génois). 

Le 19 juin : Pour les cantons de f faméton (compre­
nant les communes de Bas-Warnéton, Messines, Ploeg-
steert, Waruèton, Wytschaete) Wervicq (comprenant les 
communes de Comines, l loulhem et Wervicq). 

Mouscron. — Formation d'une Société de Secours 
mutuels de dicorés et de médaillé. — Il va se former en 
Belgique une. caisse de secours mutuels pour les décores 
et médaillés de la Sociélé Royaie de,s Sauveteurs de Bel­
gique. Une 8eclion de la Société se formera à Mouscron. 

Le Comité Central vient de lancer une invitation aux 
décores de Mouscron, alln d'assister 4 une première 
réunion qui se tiendra le dimanche 7 juin, à 4 heures, 
dans une salle du CaféGambrmus, rne d e l à Station,à 
Mouscrou. Les invités sont priés d'être porteurs : 

l-D'un extraitd'acte de naissance ou touteautre pièce authen­
tique constatant leur âge. i- du brevet ou du diplôme des dé­
corations on médailles civiques obtenues, ou de la copie de ces 
pièces cet tiliée conforme par l'autorité communale. 

Ae lbeke , p r é s Mouscron . — Un vol important. — 
Dans la nuit de lundi à mardi, des voleurs se sont intro­
duits dans la demeure du sieur Duqnesne, cabaretier, 
près de la gare d'Aelbeke, et lui ont enlevé une somme 
de 3 000 francs environ, produit doses économies, ren­
fermée dans une armoire de u cuisine. Les mêmes vo­
leurs se sont ensuite rendus eu face chez M. Damieu Des-
met. caharelier,oh ils ont enlevé une provision de beurre 
et li'ieufs. 

Le Parquet de Courtrai a opéré une descente vers onze 
heures. Lés voleurs sont restés inconns. 

Menin. — Vu retardataire. — Cyrille Bertaem, âgé de 
vingt-denx ans, né à Menin, appartenant au 1er régiment 
d'artillerie, n'ayant pas rejoint son corps dans les délais 
réglementaires, a élé arrêté par la gendarmerie. 

— Siéoe d'un cabaret. — L". nommé Deleu, demeurant 
â m Porte de Bruges, ayant été expulsé d'nn estaminet 
de sou voisinage, alla prendre chez lui une lourde barre 
de fer et fit voler en éclats la porle et les volels.yuand on 
s'est présenté le matin pour l'arrêter il avait disparu. 

Courtrai . — Un accident. ~ Le hameau « L'Ilooghe » 
â Courtrai a élé Inndi vers quatrd heures de l'après midi, 
le théâtre d'un pénible accident. Trois ouvriers étaient 
occupés* scier un arbre.d'nn poids de 3,000 k., retenu par 
des chaînes en fer. Soudain une des chaînes se dénoua 
et une moitié de l'arbre tomba sur un des ouvriers, 
Viclor Dejaegher, âgé de dix-huil ans. Ou s'empressa 
autour du malheureux qui était sans connaissance. On 
croit qu'il a plus ieois edlaa brisées. M. !o docteur Dou-
treluingue, qui lui u douué des soins, a déclaré son 
état très grave. 

Tribunal d e t - I n s t a n c e u.- '. u u r l r a i . — Deuxième 
Chambre correctionnelle. — Audience du I" juin 1896. — En 
l'abseni'è de MM. Jonctieere. vire-président et n-ingiers, juge ; 
le tribunal est compose du M le juge llélhui.c, piésiueut et 
MM. Ilavnum I (iillou, Léon Clément. Joseph Verhelst et I.éo-
pold (iillon. avoruts.st.-gent sn.'.'essiveineiu comme assessenis. 

lllpation comparaissait un 

la disposition du guu-
ie h -mite du uom de (Justi! 
il. le li huilai ordonne sa 

i.M.ent jusqu'à rag* rie 18 ni 
,. lit, s. inhlabie amenai! (il J.isl:..' Dciii.wl iilhur, 

emplove a tournai. Il avait exhiue a M.VuiidepuUe.liùielier â 
Courtrai une lettre qu'il disait écrite et signée par le notaire 
lîuillemyn. a Lauwe et sur la vue de laquelle M. Vandepntte 
lui remit une somme d'argent. La lettr* et la signature étaient 
fausses. Cela vaut au |irevenu un mois de prison et £6 francs 
d'amende. 

Coups et blessures. — lia forain d'Ath de nom Crombain 
Louis sétait permis de malmener un nomme Huvse de 
Courtrai. Ceci se passait à la foire. Le tribunal condamne ce 
foraiu a.a* francs d'amende avec application du suisis cou 
ditjoiintl. — Sous même prévention venait Sidoine Maliait, 
ouvrière de fabrique à Menin. Elle reçoit 15 francs d'amende 
avec sursis. 

l'ol. — Ce délit commis avec effraction à Armentiéres, 
vaut a Hereiick François, ouvrier à Itoulers. 3 mois de prison. 
— Sous préve. : a de vol domestique venaient ensemble 
Mélauie Claeys, ouvrière, et Virginie Pauwels, servante.tous 
deux à Mouscron. La première reçoit t moi de prison, la 
deuxième béiiéllcic d'un acquittement. 

A.n Yt'aotli-oiiM' R o t a l t a i s i e n 
Le programme de la réunion de dimanche comprendra 

des courses de vitesse et une course de fond de 10 kilom. 
avec entraîneurs. 

Dans les épreuves de vitesse. Johnson et Mae.donald 
représenteront tes couleurs américaines, que Weiuig 
défendra dans les Kl kii.im. 

Weiing auia pour pr-inatpil (•(iiicurient le c un ur 
Cftampionnai s e i n si l i en reinaïquer le 17 mai au \ é -
loBroiiic Roauaisieii contra ses bjrrlbles adversaires, 
Toin Lin ton, Cissac el Lesnu, dont lus deux prennars fu-
reul c; is.s.s avant lui; une chute presqu'au délit! d e l à 
cou.se avait, on s'en souvient, fait perdre à (.'Lampion, 
nn tour de piste. 

A propos de Champion, disons que cet excellent cou­
reur devient Roubaisien â partir d'aujourd'hui: Champion 
est en effet arrivé hier soir à 6 heures a Houbaix, pour 
se fixer définitivement dans notre ci l6 . 

Champion courra dimanche sou3 les couleurs roubai-
siennes. • * « 

L'administration du Vélodrome nous prie d'annoncer 
que pour donner satisfaction aux spectateurs des gale­
ries, elle fait poser un nouveau vélum destiné i lej abri­
ter contre le vent. 

^HHOfilQUF COLOMBO: H;Lf 
nocBAix. — Clermont organise pour l'Union Eraternelle de 

Roubaix-Vvattrelos 413 pigeons lâchés a S heures 15 par M. Ro­
bert, et donné chei M. Samam. cabaretier, rue de Flandre 1er 
prix Desmet ,.. ie Locheteux 3p. 3e Rombaux 3p. te Carln *o. 
oe Dotselaere t p. 6e Olivier tp. 7e Lauwers p. «e Debiuyrkerp 
9e Dilly. '.De Delespierre 3p. l i e Baptiste t p. He Rombaux ip 
t3e Delcroix 4p. i .e Balcaen ip. 15e Rovyn 3p. 16e l'irhelle in 
17e Leqnennc p. 18e Leblanc p. 19e (iarin ip. nie Rambaux in. 
aie liazebrouck 2p. î i e Carnoye p. Î3e Delnatte p. Ile Balcaen 
p. «Be Caron 4p. 16e Lepers p. i7e Bayait. 38e Desmet p. iiie 
Vanderhenâep. 30e Watteau p. 31e Thaon »p. 3ie et 33e De-
bruyeker ip Î4e Vanienterghem ip. 35e Hennion Ip. 36e Dhé-
denne. 37e Deldicque, 38e krabansky. 3!le Lasseus. 40e Deion-
cker, Vie Dcclercq, l i e Verclève, 43e Bossut p. »4e Hennion. 43e 
Plançon, 4«e Decock, 47e Millet, 48e Beuscart, (9e HaporUel, 
50e Stichelbaut poule â 5 francs. Le premier pigeon a été con­
statée à 8 heures 30"4O. avec une vitesse de 943 mètres 40. à la 
minute, le dernier à g heures 40"04 avec uue vitesse de 893 
mètres 10. 

Orléans. — Organisé par la société des «Amis Réunis» établie 
çkei M Paul Régnier, cabaretier, rue de l'Abattolr,3U8 pigeons 
lâchés a 5 heures, beau temps, vent Nord, par M. Despinoy, 
convoyeur. 1er prix Vankenpen U. t p. î e E. Dujardin 'p. 3e 
Maladry 5p. 4e Degeyter Wattrelos 7p. 5e Vanheuwerahiun p. 
6.; Legrando. 7e Florin Wattrelos 3 p. 8c E. Dujardin Sp ?e 
Duvilliers Wattrelos 8 p ICe Hazebrouck » p. Crulois. Ile 
Degeyter. Wattrelos Ip. l i e et (3e P. Régnier 1 p. Ue Maladry, 
15e Duvilliers. Wattrelos ip. 16e Siffle ip. 17e E. Dujardin in. 
lue v'anheuvterzhum ip. 19e Courouble p. toe Hazebrouck p.aie 
P. Régnier p. He Crommelinck. Î3e et Î4e E. Dujardin p. i3e 
Mollet p !6e P. Régnier p. S7e Caron p Niflle «Se. Uegeytei, 
Wattmos. 29e Vanderheacn, 30e Mich&n, 31e VandystaSÎ, aie 
Alois. 33e Orgaert. Le premier pigeon a été constaté à 10 heu­
res 34-59 avec une vitesse de 91» métrés 40 a la minute, le der­
nier pigeon à 10 heures Ï3-38 avec une vitesse de 839 met. 4i. 

WATTRELOS.— Résultat du concours deClermont donné chez 
Etienne Salembier. rue de l'Industrie — 133 pigeons lâchés à fi 
beqres E mi'i"fè5, vent nc'd fer prix Rarbieut «enri M-Lievid 
avec 988 m. a la minute litp. îe Dcliour Louis liïp. 3e Watteau 
E. h3p. te Herman hïp. 5e I.iagre h3p. 6e Rasson htp.7e Liagre 
Eni. filp. 8e Liagre Ein. hip. 9e Carlisr Ed. h|p. IQe iiebouf 
bip. He Hausuaete Hepri. (îe iraDrecut Jules, 13e Deveruav 
François. 14e Demeijelre. 14e Dcpraetér avec 917 m 81. rue de 
l'Industrie. Le premier pigeon constaté 4 8 h. 43 "58, le dernier 
' 8 h. 55"13. Distribution des prix jeudi soir. Dimanche pro­
chain 7 non. .'on.-on 
rue de l'industrie, 3' 
toire, distance llomllet 

sur Chantilly, r lies M. Henri iiai ,u 
prix d'honneur. Constatfiii oblit;a-

COMBATS DE COQS 
lioN.:.,,. — Uiinanohe a eu lieu au faubourg à I ( 

Feys, le rendage de la partie contre le «Cheval Klan 
dernière société a perdu les trois pal ras, mais elle i 
consolation en gagnant la quatrième, dite de plaisir. 

lin. 
CHRONIQUE SPORTIVE 

ï-country > ig-Club anisè par U R 
anche, a obtenu uil grand sueeés 

reurs ont pus part au tournoi. Mur tout le parcours, ils ont été 
SUIVIS par une nuée de vélocipédistcs. Les i i kilomètres 53G ont 
été parcourus en 48 minutes 45 secondes. Le record français 
sur piste a ètè approché de 55 secondes. Des flots de rubans 
ont été décernés aux gagnants. La .< breloque u a été remise 
au vainqueur de la course, pour être mise sous, sa garde jus­
qu au Jour dé la prochaine épreuve. 

î d B L I O G R A ^ H i t 
A r g u s da l a P r e s s e (fondé e n 1 8 7 9 ) . — Pour ê t r e 

s û r de n e pas laisser éenapper ufl jourrifll qui l'aurait 
n o m m é , il était a b o n n é à VArpus de. lu Presse. 
« qui lit, découpe et traduit tous les j o u r n a u x d u 
m o n d e , leur fournit l es ex tra i t s s u r n' importe quel 
sujet . » 

HECTOR MALOT ( Z I T E , p . 70 et 323). 
VArçut de la Presse fournit a u x art istes , littéra­

t eurs , savants , h o m m e s pol i t iques , tout c e qui paraît 
sur leur compte d a n s les j o u r n a u x e t r e v u e s d u 
m o n d e ent ier . 

l ' A r g u s de In Presse es t l e col laborateur iqdiqxtê 
de toits c e u x qui p r é p a i e n t u n o u v r a g e , é tud ient 
u n e quest ion , s occupent de stat is t ique, e t c . , e t c . 

S'adresser a u x b u r e a u x de VA.r(tvs, 435 , r u e Mont­
martre , P a r i s . — T é l é p h o n e . — 'L'Argus l i t 5 .000 
j o u r n a u x par jour . - 3887? 

MAISON DU TAPIS 
E. DUJARDIN ET C 

R O U B A I X , 1 ? , i x . x « s c l u . V i e i l - A b r e u v o i r , ^ , R O U B A I Z 

L A M a i s o n , q u i s ' e s t f a i t u n e s p é c i a l i t é d a n s l e s a r t i c l e s T a p i s e t L i n o l é u m , s e m e t a l a 
d i s p o s i t i o n d e s e s c l i e n t s p o u r é t u d i e r , s u r p l a n s , d e s p r o j e t s d ' a m e u b l e m e n t , e t d e d é c o r a t i o n , 
e t p o u r f o u r n i r l e s d e s s i n s e t d e v i s , a l ' a p p u i . 

FABRICATION SPÉCIALE DE TAPiS MOQUETTE 
Choix considérable : t ' a r p e U t - * A u b n n s o n , P e r s e , C a n c a n e , S s i a y r n e . etc., toutes tailles 

LINOLÉUM DANS TOUTES LES QUALITÉS 
L e p l u s g r a m l c h o i x — (;)— L e § m e l l l e m - î i i » r l x 

La 6 4 7 * l ivraison de la G r a n d e E n c y c l o p é d i e , 
p a r u e ce t te s emaine , r e n f e r m e u n e sér ie d'articles 
d e tous ordres , t r è s in téressants B iographies : 
Maistre (Joseph de), par M. F . B r u o e t i e r e , Màle-
b r a n c h e . par M. T h . R u y s s e n ; g é o g r a p h i e : Aïaiaoca, 
par M. G. Rege l sperger , Malais ie , pa> MM. Berthelot , 
D™ H a h n e t Trouèssar t ; h is to ire e t adiuiiiis(rjttiofi : 
Ma're , par M. Ed. P e y r e ; bùtanir|ue e l agr icu l ture t 
Maïs , par M. Alb . Larbalétr ier ; m é d e c i n e : Mal et 
Maladie , par M. le D r P . Langlo i s ; archéo log ie : 
Majoliqtie, par M. F . de Mély , e tc . , e t c , 

P r i x de chafjua. l ivra i son ; i frano. — U n e feui l le -
s p é c i m e n t e s t e n v o y é e g r a t u i t e m e n t s u r d e m a n d e . 

H. Lamirault et Cie, 6 1 , r u e de R e n n e s , Pa ins . 

R e v u e d e s D e u x M o n d e s . — 15, r u e de l 'Univer­
s i té , Par i s . — Sommaire de la livraison du 
i 'juin 1896. — I. La D u c h e s s e de B o u r g o g n e e t 
l 'al l iance s a v o y a r d e s o u s Louis XIV. — U. L'enfance 
et l e s fiançailles, par M. l e c o m t e d'Haussouv ille, de ' G n d e m a u d a n t l e s v o l u m e s . d é s i g n e r l e u r s 

BIBLIOTHÈQUE A l û CENTIMES 
E x t r a i t d u c a t a l o g u e 

l 'Académie frança ise . — D . Le r o m a n d'une i n c o n n u e , 
d e r n i è r e part ie . — III. L'Austral ie et la Nouvel le -
Zélande , par M. P i e r r e Lerdy-Beaulieu. — IV. De 
l 'organisat ion du suffrage un iverse l . — VI. La re­
présentat ion rée l le d u p a y s dans les légis lat ions 
é t rangères , par M. Charles Benoist . — V. Remords 
d'avocat, d e r n i è r e partie , par M. Masson-Forest ier . 
— VI. La g r a n d e é p r e u v e d e la Papauté , par M. H . ­
François Delaborde. — VII. La re l ig ion de la beauté , 
é tude sur J o h n R u s k i n . — II. S e s paroles , par 
M. Robert de la S i zeranne .— VIII. Les co lons français 
e t l e c o m i t é D u p l e i x , par M. G. Valbert . — 
XI. Chronique de la Quinzaine, h i s to ire pol it ique par 
M. Franc i s Charmes . — XI . Bu'let in bibl iographique. 

P r i x de l 'abonnement : Par is , u n a n , 50 fr . ; s i x 
m o i s , 26 f r . ; tro is moi s , 14 fr . Départements , u n a n , 
5 6 f r . ; s i x m o i s , 29 f r . ; t ro i s m o i s , 15 f r . 

Nous venons de recevoir nn livre nonvean qni a pour 
titre L ' A U X I L I A I R E OU C A TE< IIIS I H, d i c t i o n u n i 
r e d e » m o t s d u c a t é c h i s m e . — Ce livre renferme, 
sous a n petit vo lume, toalé la mallèred'unebitili lliêque. 
A ceux qni veulent connsttre la doctrine catboliqde, à 
ceux qui veulent se la rappeler, sjit pour la di-fendre, 
soit pour l'enseigner, ce livre fournira des indications 
précieuses. 

Définitions substantielles, dont la concision cl i i net­
teté forcent la réflexion ; Divisions claires, subdivisions 
bien déduites qui aident considérablement la mémoire : 
tels sont les procédés de l'auteur, dont le travail est uon 
seulement uue belle u.-uvre, mais une bonne œuvre, car 
nons estimons que tout ce qni pent aider aujourd'hui à 
la diffusion de la doctrine ebrétienue constitue la meil­
leure œuvre sociale. Riche ou pauvre on oublie trop sau­
vent les enseignements de l'Eglise. C'est pour en faciliter 
la mémoire que le petit livre que nous recommandons a 
été fait. 

Ou le trouvera à la librairie du Journal d.e Houbaix 
au prix de 3 fr. "o. 

— François les Bas-Bleus. — Lidiv 

»19. HENRI DE RUIIMEH. — Vn Cousi.. „. 
« 8 . Loi-is VETILLOT. — La chambre nuptiale 

de passage. 
Petit voyages — Prêtre et soldat. 

ifi. DESFonuEs. — Le sourd ou l'auberge pleine. 
l«* LESSM: — Crisplii rival de sen maître. 
IH HEUSASU. — i * joueur. — Le logalaire universel. 

5 ANDRE (.llEMEil. — Poésies. 
7'* Les Chansonniers français. 

ï5u. IIENK BAZIN. — La légende de Ste-Uena. 
ti t KOISSART. — Chroniques. 
6». AiiiusTiN THIERRY. — Récits mérovingiens, 
i i MONSABRK. — Lue ville hèro'uiue. - Jeanne d'An­
s e CORSIENIN. - Tliiers. - Guii.,1. _ Umaiti i is . " 

J l Hopr-MAN*. — Contes fantastiques. 
317. \\ AUNKii. — Lolieiignu. 

67. HKNIII HEINE. - Les Allemani's 
i?S' WASHINGTON IRVING - L'héritage da More 
« ' r S î ^ L I N r _ L a s c ' . e o <*< l u boiiUomme Hicliard 

» S : l ^ ^ L ^ o n T ^ ^ . ^ ^ ^ <«" .«"tic, 
73 CARLVLE. — Les hommes de la liévolution 

!„- ^""STO-NK. — 1. Ajigleterre et le home ruie 
39._.. Mr.R IREI.AN1,. - L'Eglise et le siècle. 
ii, MAKZONI. — La peste de Milau. 
88 ANDERSEN. — Contes choisis. 

L i b r a i r i e d a « J o u r n a l . i e n ' s é n à l a . r w ' â a i H 

ADRESSE COMMERCIALE 
i i é l - l î l I B Î ! Jàïu

1"1». o u j i w s d l v o r s . étripennes en 

îtttlîTti IKBîlSTBîEL 
? i COMMERCIAL 

R o u b a i x T o u r c o i n g , 3 j u i n 
Les c o u r s son t r e m o n t é s s u r tous les moi s à 4 t °5 

a v e c tendance favorable . 

L e M o n d e i l l u s t r é , 13 quai Voltaire, Paris. — 
S o m m a i r e d u n u m é r o 2043 d u 30 m a i 1S9G. — 
Gravures . — R u s s i e : Les fê tes du c o u r o n n e m e n t , à 
Moscou. — A r r i v é e de S. M. l ' E m p e r e u r , à la station 
du P e t r o w s k i . — P è l e r i n s v é n é r a n t les sa intes 
i m a g e s , à la Chapelle d 'Hinski . — A r r i v é e de L.I.. 
M.M. l 'Kmpereur et l 'Impératrice , a u Pala i s de 
P e t r o w s k i . — A v a n t le c o u r o n n e m e n t : Le c o r t è g e 
Impérial défilant dans le parc d u P a l a i s . — Iconostase 
de la cathédrale Ouspensk i . — L'ambassade fran­
çaise à Moscou (portraits) , — Les c o u r o n n e s im­
péria les . — Entrée so lenne l l e de S. M. l ' E m p e r e u r . 
— P a s s a g e d u cor tège s o u s la porte T r i o m p h a l e , — 
Vues de Mouscou : Ence in te de Kitaï-Gorod. — Mai­
s o n d e s Romanoff. — V u e g é n é r a l e d u K r e m l i n . — 
Cathédrale A r k h a n g e l s k y . — Cathédrale O u s p e n k y . 
— Egl i se d u S a u v e u r . — Egl i se Saint-Basi le . — Porte 
du S a u v e u r . — P l a c e L o u b i a n k a . — Cloche d u Tsar , 
— Canon du Tsar . — M o n u m e n t de M i n i m e et 
Pojarsk i , — M o n u m e n t de Nicolas I" . — P a r i s . — 
Les Chiens a u x Tui l er i e s 

T e x t e . — Chroniques ; Courrier de Par i s , par 
P i e r r e V é r o n . — Théâtres , par H. Lemaire . — Les 
J o y a u x de la c o u r o n n e r u s s e , par Guy T o m e l . — 
N o u v e l l e : Courrier de France , par D . Massé . — Salon 
de 1890. M. O. Merson . — L e s fê tes d u c o u r o n n e ­
m e n t , à Moscou, par M. Véloc ipédie . — Sport , par 
Arch iduc , — E x p l i c a t i o n d e s Gravures , R e v u e Comi­
q u e , B iographie , E c h e c s , R é b u s , Caricatures é t ran­
g è r e s , Récréa t ion , e tc . , e t c . 

En s u p p l é m e n t ; Madame Garignan, r o m a n de 
M. Mau, :ce Lefevi e. — Il lustrat ions de M. P a r y s . — 
Le n u m é r o : 50 c e n t i m e s , 41925d 

— T'as beau dirt-, El ise , "il vaut m i e u x acheter tin 
peu m o i n s de beurra et s'en payer du bon ' 

— T'as ra i son , Baptiste , c'est si bon des ini l i 
nés au beurre d 'Oo^ca ïup! Et toujours frais touioui-a 
pur ! R u e d H Boi s . 13 , e t dans les dépôts s u é c u r S 

c l \ » JTxxiry M e m b r e 
HORS CpNÇQURS, 

( i i ' H i i d e Î I I M I U I I I C d ' O r 
3 ? s t r i a 

1 8 8 8 

rr. DEPOT 
T . T T . T , 1 J 

7ter, rue de Roubaix 
r o u i s l « s m o d è l e s w<; I r u i i m i i i 

e n ninarnnin 

ENVOI FRANCO DU CATALOGCE ILLUSTRÉ 

Un journal illustré pour la famille 

LE GLOBE ILLUSTRÉ 
3 m o i s d ' e s s a i : 3 f r . - 1 0 F r . P A R AN 

P a r a i t o i j f t t p a g e s tous les D i m a n c h e s 
P e u t ê t r e l u p a r t o u t l e m o n d e 

P u b l i e l e s a c t u a l i t é s d u m o n d e e n t i e r 
D o n n e c h a q u e a n n é e Si I I " e n c o u l e J I -

n i o t s e t j e u x d ' e s p r i t 
P r o b l ê m e s d e j e u x d e d a m e s , e t c . , e t c . 
Qn B'ahGnae, s a n s frais, a u b u r e a u d u Journal 

de Houbaix, 17, r u e N e u v e , R o u b a i x . 
Demander c o m m e s p é c i m e n l e n u m é r o d u t i ruai 
qui v i e n t de paraître , contre 15 cen t . 

TAPIS 
CARPETTES^ILINOtfUM 

VENTE AU RABAIS 
de tou te s l e s c o u r e s de Mo­
quette jacquard , pour s a l o n s , 
s a l l e s à m a n g e r , c h a m b r e s , ves ­
t ibules , escal iers . 

PORTlf RES ft FOYERS D'OCCASION 
"" OCCASION; 

Carypettçs $myrne pour salon .?)<<"' 

L. DECRAENE-MATHIEU 
28, rue de la Gare, R0U BAI i 404C2 

- : 0 £ S MARCHÉS 

nouia d,. 

' - ' tCHFS D'ORU?,ir4Ç. 

B u e n o s - À y r e s , 3 0 m a i . 
' ' o r « M ». lt ljj O.O'uiastraa p a p i e r 

>*àHC\ L 3'HtfPaRTATIQM 
A n v a r * . 3 j u i n . 

{par tâi!gr\:ùK^) 
' '• c i - j •.i''i>), il s,, é té t r a i t e . . *;i!îi3 \ a » ! ' . . i i e , 

. . o- l ' U t u , . . h. C a p e t . . E s p a g n e . 

L e H a v r e , 2 j u i n . 
( /Je noire correspondant particulier) 

/.aines. — M a r c h é f e r m e e t o n é t a i t a c h e t e u r à 
la c o t e . 

( 'e t a p r è s - m i d i o n a la i s sé U co te t a n s c h a n g e ­
m e n t . 

O n a t r a i t é 2 5 ba l l e s s u r j u i l l e t à 1 2 8 , 5 0 . 5 0 b . 
s u r n o v e m b r e à 1 3 0 , 5 0 , 7 5 ba l l e s s u r d é c e m b r e a. 
1 3 1 e t 5 0 h. m a r s à 1 3 3 , 5 0 . 

Statistique des laines de ia Plata 
Communiquée par MM. WUkens et Cie 

A n v e r s , 2 j u i n . 

pû i t» éUi u^bi-r^ A r r i v a g e s d a n s les di f fère . 
d u 1er n o v . a u 3 1 m a i 

18*14-95 
D u u k e r i i u e . . . 1 2 7 . 7 6 5 ba l les 
A n v e r s 8 1 . 2 4 3 » 
H a m b o u r g . . . 5 4 . 2 7 0 » 
B r è m e 5 0 . 4 8 3 » 
H a v r e 8 . 6 8 2 » 
L i v e r p o o l . . . 8 . 9 0 2 » 
G ê n e s 1 0 . 7 0 8 » 
B o r d e a u x . . . 2 . 0 6 4 » 
L o n d r e s . . . 8 . 4 4 8 » 
Marse i l l e . . » » 

1 8 9 5 - 9 6 
1 9 3 . 2 1 5 b a l l e s 
7 9 . 0 7 7 » 
5 5 . 2 9 9 » 
4 8 . 2 7 7 » 
15 .9Ô2 « 
1 3 . 0 2 8 » 
1 1 . 1 7 0 » 

3 . 1 3 4 » 
2 . 3 2 9 » 

» » ».1»50 n 

3 4 7 . 5 6 5 ba l l e s c o n t r e 4 2 4 . W T b a l l e s 

LAINES DE HUSSIE: 
T z a r i t z v n , le 2 5 m a i . 

C o m m e t o u j o u r s à ce t t e é p o q u e du T a n n é e , il s e 
m a n i f e s t e s u r le m a r c h é l a in i er u n e c e r t a i n e a n i ­
m a t i o n . L e s n é g o c i a n t s e n g r o s f o r m e n t les p a r t i e s 
e n p r o c é d a n t a u x a c h a t s chez les p r o d u c t e u r s . C ' e s t 
la l a i n e russe e n s u i n t q u i e s t l 'objet de p r i n c i p a l e s 
t r a n s a e t i o n s , p o u r le m o m e n t . L a t o n t e e s t p r e s q u e 
t e r m i n é e p o u r la l a i n e de D o n e t s , p a r c o n t r e e l l e 
n e fa i t q u e c o m m e n c e r p o u r 1H l a i n e d e V o l g a , 

Les a c h e t e u r s sont n o m b r e u x s u r p l a c e , m a i s l es 
a f fa i res r e s t e n t c a l m e * . 

R o s i o w - s u r - D o n . — L e s p l u i e s qu i c o n t i n u e n t à 
t o m b e r e t la t e m p é r a t u r e p l u t ô t f ro ide r e t a r d e n t 
s a n s ce s se la t o n t e . B i e n q u ' o n n e s o i t p a s Haeora 
fixé d'une faoon dé f in i t i ve s u r la q u a l i t é d e l a 
l a i n e f u t u r e , o n s 'accorde g é n é r a l e m e n t à p r é v o i r 
qu'e l le s e r a i t assez b o n n e . Q u e l q u e * v e n t e s A l i v r e r 
o n t e u l ieu d é j à , c e p e n d a n t les p r i x r e s t e n t e n c o r e 
i n d é t e r m i n é s . 

On s u p p o s e q n e les c o u r s de l a i n e s d é p a s s e r o n t 
c e t t e a n n é e c e u x de l a p r é c é d e n t e . L a l a i n e du la 
r a o e e s p a g n o l e p o u r r a i t b i en a t t e i n d r e 8 r o u b l e 
poud ou 1 3 3 fr . l e s 1 0 0 k i l o s . 

BULLETIN DES LINS 
L a c a m p a g n e Hnière s ' approche r a p i d e i n ç j j i v e r s 

la fin. L a m a r c h a n d i s e se t r o u v e e n t r e l e s m a i n s 
d e g r a n d s n é g o c i a n t s q u i n e c h e r c h e n t p » s à s 'en 
d é f a i r e , d e façon q u e les p r i x h a u s s e n t c o n s t a m ­
m e n t . L e s o r d r e s d e l ' é c h a n g e s o n t i s s e z n o m b r e u x 
e t il e s t à c r a i n d r e q u e t r è s p r o c h a i n e m e n t le lin n e 
v i e n n e d e m a n q u e r c o m p l è t e m e n t s u r l e s m a r c h é s 
d ' e x p o r t a t i o n . 

Kn effet la q u a n t i t é de l ins de toutes s o r t e s i m ­
portés de R u s s i e p e n d a n t la d e r n i è - e c a m p a g n e a 
d é p a s s é de b e a u c o u p cel le des l ins e x p o r t é s p e n d a n t 
la c a m p a g n e p r é c é d e n t e . D e p u i s le 1 5 o c t o b r e 1 8 9 5 
j u s q u ' a u 1 6 m a i 1 8 9 6 o n a e x p o r t é d e l a R u s s i e -
l ins 8 , 1 3 3 , 6 0 0 p o u d s o u 1 3 3 , 2 2 8 , 0 0 0 k i l . e n v i r o n -
é t a u p e s 6 1 5 , 2 5 2 poud s o u 1 0 , 0 7 7 , 0 C 0 k i l . 

F e n d a n t l e m ê m e lapa d a t e m p s , d e 189Ô a 1 8 9 6 
o n a e x p o r t é ; l ins 8 , 8 8 5 , 8 2 0 p o u d s o u 1 4 5 , 5 5 0 0 0 0 
k i l . ; é t p u p e e 8 9 1 , 3 0 0 p o u d s o u 1 5 ta i l l i ons d e ' k i l . 
e n v i r o n . S o i t u n e a u g m e n t a t i o n e n f a v e u r d e l à 
d e r n i è r e c a m p a g n e do l » , a 2 â , 0 i Q k . d e l in e t d e 
4 , 9 2 3 , 0 0 0 k , d ' ^ o u p e s . L a tenue d e s p r i n c i p a u x 
tnaroué» russe s p t u t s e r é s u m e r a ins i : 

\ K o s t r o m a lea apporta s o n t m i n i m e s , l o s D r i x 
n o n t pas v a r i é . L e s p r i n e i p a n x aehe tem-8 s o n t lea 
Ûlateurs r u s s e s . L e s U i » de q u a l i t é s u p é r i e u r e o b ­
t i e n n e n t vm piivx»ment p l u s f a c i l e , 

A. W i a a r o a le* a p p o r t s d e Un b r u t s o n t d e 2 0 0 0 0 
k i l . p a r s e m a i n e . Q u ©oie : l i a imr i d e 3 3 è 3 7 fr 
l e s 1 0 0 k i l . O*. a - t r a i t é 4 C 0 , r . o hil rtV»** taèlM 
a u x p r i x : Un d e p r e m i è r e o u a l i i é 4 6 . 5 0 ; d i to d e 
d e u x i è m e q u a l i t é de 3 9 , 8 5 a 4 2 , 2 0 . L e l in p e i g n é 
s e c o t e d e 7 1 , 4 5 à 8 3 . 1 0 , L e s é t o u p e s s e p l a c e n t 
a u x p r i x v a r i a n t de 3 1 , 9 0 à 4 1 , 5 5 . L e t o u t p a r 
1 0 0 k i l , , B O U T S C H O U U I K V . 
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